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L’équipe du SSI/CIR vous souhaite de très belles fêtes ainsi que joie, paix et amour pour 
2018! 

 

 

ÉDITORIAL 
Apprendre des échecs pour mieux réussir les adoptions internationales  

Pour clôturer l’année, le SSI/CIR est heureux de vous présenter sa nouvelle publication sur les échecs de l’adoption 
internationale dont la vocation est d’accompagner et d’outiller les professionnels des Autorités Centrales et 

compétentes et des OAA, les personnes adoptées et les parents adoptifs, afin de mieux prévenir et gérer les crises 

voire échecs que peuvent traverser les familles adoptives.  

Grâce à la fantastique collaboration d’experts du 
monde entier, et au soutien de nombreux d’entre 
vous, la version française du manuel « Jeannin, C. 

(Ed.) (2017). Vers une plus grande compétence : 

Apprendre des échecs de l’adoption 
internationale. Genève, Suisse » a pu voir le jour1. 

Les versions anglaise et espagnole sont en phase 

de finalisation et suivront 

au cours du premier 

trimestre de l’année 2018. 
Deux messages clés nous 

sont entre autres transmis à 

travers ce manuel : 1. Un 

accompagnement 

professionnel bienveillant 

et de qualité peut 

transformer une crise en 

une opportunité de renforcer des relations mises 

à mal par une série de facteurs personnels et 

interpersonnels. 2. Un échec d’adoption est une 
étape douloureuse qui requiert un soutien 

méticuleux mais ne signifie en aucun cas la non 

réussite d’une vie. Pour faire de ces messages 

une réalité, le manuel nous invite à relever 

plusieurs défis… 

Lever le tabou sans stigmatiser 

Osons parler des échecs de 

l’adoption internationale, 
nous disent les personnes 

adoptées elles-mêmes, 

mais parlons-en de manière 

appropriée. S’en tenir aux 
histoires souvent sordides 

relayées par les médias sur 

les adoptions qui échouent 

parfois dramatiquement 

dessert l’approche constructive que le manuel du 
SSI/CIR vous propose d’adopter. Les situations 

« Cette crise ou cet échec représente une 

opportunité, si on peut dire, pour s’interroger, 
prendre le temps et que cela devienne un souci 

important afin de mieux adapter les pratiques et 

pouvoir accompagner ces familles le plus 

adéquatement possible. » Sitara Chamot,  adoptée 

en Inde par des parents suisses et professionnelle de 

l’adoption depuis de nombreuses années. Son point 
de vue est relaté, tel un fil rouge, tout au long de la 

publication.  
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d’échecs constituent en effet, sans négliger la 
souffrance qu’elles génèrent, une opportunité de 
nous questionner sur les failles d’un système 
d’adoption et de protection de l’enfance et les 
moyens concrets d’y remédier.  

C’est ainsi qu’une analyse approfondie de 
chaque étape du processus d’adoption et de 
l’environnement dans lequel s’inscrivent les 
adoptions internationales apparait indispensable 

pour diminuer les risques d’échecs et renforcer 
les facteurs de protections. Cette analyse 

s’appuie en outre sur la promotion de méthodes 
et d’outils innovants pour miser sur la meilleure 
réussite possible d’un projet d’adoption. Cette 

approche nous rappelle le besoin de prendre le 

temps d’adapter, du côté des pays d’accueil 
comme d’origine, le processus d’adoption aux 
besoins en constante évolution des enfants 

proposés à l’adoption, des besoins parfois 
complexes qui requièrent des familles bien 

préparées, outillées et soutenues sur le long 

terme. 

Encadrer et collaborer sans juger  
   Évoquer les échecs de l’adoption 

internationale implique aussi de pouvoir les 

définir afin de délimiter le champ d’analyse et 
être en mesure de compiler des données 

statistiques en la matière (voir page 6).  Des 

informations sur, par exemple, l’âge auquel 
l’enfant a été adopté, l’année à laquelle s’est 
produit l’échec, les interventions professionnelles 

ayant eu lieu, permettent de mieux identifier où 

les efforts doivent se concentrer pour prévenir 

ces situations. Le SSI/CIR a fait le choix d’une 
définition large afin d’inclure dans la recherche 
de solutions le plus grand nombre de situations 

problématiques.  

En outre, la mise en place d’un cadre légal au 

plan international et national concernant la 

gestion des situations d’échec est 
particulièrement importante pour déterminer le 

rôle de chaque acteur dans ces situations et 

garantir qu’il honorera sa responsabilité. Les 

nombreux cas concrets qui jalonnent la 

publication sont très parlants sur le besoin d’une 
coopération étroite, d’un dialogue fluide et d’une 
compréhension des enjeux interculturels : il en va 

des êtres humains dont la vie et l’avenir sont en 
jeu.  

Innover et croire sans jamais perdre espoir  
Comprendre les crises qui peuvent secouer une 

famille adoptive, écouter l’histoire qu’enfants et 
parents ont à raconter, oser une séparation 

temporaire, sont autant de défis que doivent 

relever les professionnels. La créativité et 

l’innovation sont des ingrédients essentiels pour 

tout tenter et éviter la rupture totale. Pour 

reprendre les mots d’une personne adoptée 
ayant accepté de témoigner «(…) cette rupture 
aurait pu être évitée (…) La situation a été traitée 
dans l’urgence sans prendre le temps de réaliser 

que les décisions prises à l’époque allaient avoir 
un impact sur toute ma vie. »  

Le manuel nous montre ainsi qu’un 
accompagnement professionnel adapté à travers 

des méthodes innovantes adressées aux 

adolescents adoptés notamment peut permettre 

le renouement de liens familiaux menacés. Les 

crises et échecs génèrent de fortes émotions, 

offrons aux adoptés, aux parents adoptifs, aux 

professionnels un espace bienveillant où chacun 

sera entendu dans sa souffrance et où une vie 

après l’échec pourra être construite.  

Oui l’heure est venue d’aborder les échecs de 
l’adoption internationale de façon constructive. 
Beaucoup d’adoptions réussissent et 
transforment la vie d’enfants en besoin de 
famille, faisons le vœu en ces fêtes de fin 
d’année que ces réussites soient de plus en plus 
nombreuses et apportons notre pierre à 
l’édifice. 
 

  L’équipe du SSI/CIR 

Décembre 2017 
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